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CC 21001 À 21004
Un mythe français, pour de bonnes raisons

Texte : Yann Baude

À l’occasion de la sortie de nouvelles CC 21000 en H0 chez Jouef,  

puis bientôt en N chez Arnold, penchons-nous sur cette mythique série,  

et comprenons les raisons de cet engouement.
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es CC 21001 et 21002 sortent des 

ateliers Alsthom du Creusot à 

l’été 1969. À cette époque, la 

SNCF mise encore à fond sur 

les trains rapides et lourds, en 

particulier au départ de Paris-Lyon, axe par-

ticulièrement chargé, avec de plus, nombre 

de trains prestigieux. Les CC 21003 et 21004 

sortent cinq ans plus tard, en juin et juillet 

1974, de manière à compléter le parc lourde-

ment sollicité en tête des trains vers la Suisse. 

Le Cisalpin, le Lutétia ou le Jean-Jacques-

Rousseau passent en effet par la « bosse » 

jurassienne, électrifiée en 25 kV, il faut donc 

des locomotives bicourant puissantes.

Elles sont prestigieuses
Conçues pour des trains phares de la SNCF, les 

CC 21000 reprennent des éléments techniques 

des CC 72000 et 6500. Avec ces dernières, elles 

partagent alors le titre de locomotives les plus 

puissantes du parc. Des parcours en tête de 

trains lourds, à 200 km/h sur le Sud-Ouest, 

quelques essais ponctuels à 260 km/h, puis 

leur service en tête de belles rames inter-

nationales composées de voitures TEE 69, 

contribuent à leur renommée.

Elles sont belles
Arborant, comme les CC 6500, la célèbre livre 

« coup de soleil » imaginée par Paul Arzens, 

les 21000 symbolisent aussi l’assurance d’une 

technologie conquérante, dominante en ce 

début d’années 70. Pour bien des amateurs, 

ces deux séries de locomotives restent esthéti-

quement les plus réussies, et représentent sans 

aucun doute l’apogée d’un certain chemin de 

fer français.

Elles sont rares
On ne peut nier que la rareté explique la 

convoitise. Avec seulement quatre unités, 

les CC 21000 sont recherchées par les pho-

tographes et spotters, que ce soit les deux 

premières avec leurs persiennes longues, ou 

les 21003 et 4, dotés de nouvelles ouïes en inox, 

semblables à elles des CC 6500 de troisième 

sous-série. Rares, mais aussi éphémères : 

mises en service en 1974, les 21003 et 4 sont 

bien vite menacées par le TGV, en particulier 

par les rames tricourant vers la Suisse, à partir 

de 1985, puis par les BB 26000, au début des 

années 90, qui leur prennent leurs ultimes 

modestes services. Les quatre locomotives 

sont alors reconverties en CC 6500, leur dis-

parition totale des rails français contribuant 

à ancrer encore d’avantage le mythe dans 

l’esprit des amateurs. 
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H0
(1/87)

• Fabricant : Jouef
• c e e :  
• f rence  :   r f  

J  et   r f  J
• Rayon minimal d’inscription 

en courbe :  mm
• Fabrication : m tal c ssis  

et plastique injecté 
caisse et détailla e

• Prise de courant : toutes les roues
• Motorisation : moteur central 

et deux volants d’inertie
• Transmission : par cardans 

aux deux bo ies
• Essieux moteurs : quatre
• Essieux banda és : une roues 

banda ée  c aque extrémité
• Normes de roulement : NEM 

auteur de boudin :  mm
• ttela es : bo tiers NEM 

sans élon ation
• claira e : E  blanc rou e selon 

le sens de marc e en analo ique
• nterface numérique : oui  MT
• Poids :  
• Prix :  euros environ 

analo ique

Le modèle  
en breff g

C

ASPECT : UNE 
CONCEPTION QUI DATE

es   ne sont pas  
nouvelles c e  Jouef  Mais il s’a it 
l  de versions jamais reproduites  
qui béné cient de plus de quelques 
améliorations  e quoi justi er un 
intér t tout particulier

Texte et photos : Yann Baude
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c  

c En savoir plus  
sur les 21000 réelles

 

Les deux nouvelles 

belle décoration

 
équipements disposés entre les bogies.

 
quelques approximations.

EN LIGNE, LE BONHEUR


